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Synthèse des échanges 

 

3 questions ont été posées pour cette Rencontre Solidaire : 

- Que savez-vous de la situation sanitaire dans les pays où vous intervenez ? 

- Où en sont vos projets dans ces pays ? 

- Quelles pourraient être, selon vous, les contributions du Collectif HUMANIS dans cette situation 

exceptionnelle ? 

 

Cette séance a commencé par la présentation des associations présentes. Puis une à une, elles ont répondu 

aux questions ci-dessus. 

 

Compte-Rendu des situations : 

AFRIQUE 

 

CAMEROUN : Triangle d’Afrique 

Triangle d’Afrique est une association œuvrant au Cameroun. Son plus gros projet est la création et la gestion 

du dispensaire à Mbalang. Grâce à l’investissement d’une moto, les infirmiers de ce centre de santé peuvent 

se déplacer dans les alentours.  

L’association a débloqué des fonds pour l’envoi d’équipements sanitaires (masques, jerricans…) et pour l’aide 

d’un orphelinat. 

Dû à la crise sanitaire, les projets sont mis de côté que ce soit ici ou là-bas. Ce sera donc une année blanche 

pour Triangle d’Afrique avec 4 à 5 événements annulés et donc des difficultés à trouver des fonds pour nos 

projets. 

 

TOGO : Fraternités Togo 

Fraternités Togo est une association œuvrant au Togo via des projets qui ont pour but de générer des 

revenus aux habitants, comme la création d’un kiosque ou d’une porcherie. 

Le pays est très peu touché par la crise sanitaire. Plusieurs explications s’en dégagent :  

La première est la mise en place de TOGO SAFE : une application de traçage mais aussi la mise en place de 

quarantaine pour toute personne arrivant dans le pays ainsi que des tests obligatoires à l’aéroport. D’autres 

restrictions sont appliquées au niveau national.  

La seconde est la prise en masse de médicaments anti-paludismes de la population*. 

Puis, la troisième est la façon de vivre et les codes sociaux : En effet, peu de personnes s’embrassent ou 

s’enlacent même au sein d’une famille, ce qui limiterait la propagation du virus. 

Malgré toutes ces préconisations, le taux de mortalité au Togo augmente tout de même. 

L’association maintient ses liens avec les personnes sur place pour essayer d’avoir de « vraies » informations 

claires et précises sur la situation. D’ailleurs, les togolais sont plus inquiets sur notre situation en Europe que 

la leur. 

Leurs projets ne sont finalement pas tant impactés que cela dû au fait que ce sont des petits projets. Ils ont 

pris la décision d’axer davantage leurs projets sur le parrainage d’enfants et de familles pour venir en aide à 

la population. Le ralentissement des projets se fait ressentir surtout sur les travaux d’accès à l’eau. 

 

SÉNÉGAL : Kassoumai 

Kassoumai est une association qui intervient au Sénégal. Leurs principales actions se tournent vers l’accès à 

la santé avec la mise en place de valises de télémédecine et de l’équipement informatique. 

Les chiffres officiels du Sénégal sont de 302 décès et 14 000 cas depuis le début de la pandémie.  

Pour cette association, la plus grosse problématique est d’envoyer leur matériel sur place. Finalement ce n’est 

pas le pays d’intervention qui bloque mais belle et bien la France. Il en est de même pour les revenus de 

Kassoumai, générés par une soirée de Gala annuelle, c’est un déficit d’argent pour les projets d’environ 

6000€ pour eux.  

 

GUINÉE : Entraide Guinée 

Entraide Guinée est une association œuvrant en Guinée pour l’accès à l’éducation. 

L’association nous fait état d’une situation miraculeuse avec la mise en place des gestes barrières appliqués 

depuis début février et prise de température à l’aéroport. 

Malheureusement, leur savoir-faire découle de la gestion de l’épidémie d’Ébola que le pays connait depuis 

2013. 

C’est pour cela que le lavage des mains est bien appliqué dans tout le pays notamment depuis la reprise des 

cours dans les écoles depuis mi-juin. Tous les matins, les enfants sont obligés de se laver les mains avant de 

rentrer en classe. Le pays étant un gros producteur de savon, l’accès y est facile. 

Entraide Guinée est en constante communication avec des locaux de tous âges et arrive donc à échanger des 
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informations sur le sujet et sur la crise politique que traverse le pays. (D’importantes manifestations ont eu 

lieu. La vie politique et les restrictions sanitaires que le pays oblige à respecter ont provoqué une montée de 

colère de la population). 

 

Les projets de cette association sont presque finalisés notamment la construction d’un terrain pour enfants 

aveugles. La formation des éducateurs et animateurs n’a pas pu être réalisée car ils n’ont pas pu se rendre 

sur place. 

Il en est de même pour la création d’une classe de maternelle, ralentie par l’impossibilité d’installer de 

l’équipement sanitaire comme l’assainissement. 

 

 

AMÉRIQUE LATINE 

PÉROU : Altiplano 

Altiplano est une association qui initie et soutient des programmes socio-éducatifs avec des familles 

défavorisées du quartier de Pachacútec dans la banlieue nord de Lima, au Pérou. 

Au Pérou, la situation sanitaire est dramatique, particulièrement à Pachacutec, banlieue de Lima, où 

intervient l’association et où plus de 200 000 personnes s'entassent dans des bidonvilles.  

La rentrée scolaire, qui a lieu chaque année début mars, n'a pas pu se faire et les autorités n'envisagent pas 

de réouvrir les écoles avant mars 2021. Autrement dit, c’est une année "blanche" pour la jeunesse. Un 

enseignement en ligne existe mais beaucoup d'enfants n'y ont pas accès. 

Les transports vers le centre-ville de Lima sont complétement bloqués et ne donnent pas la possibilité aux 

habitants des bidonvilles de travailler (payés à la journée) et de retirer de l’argent (les distributeurs et les 

établissements financiers se trouvant exclusivement au centre). 

 

Leurs projets sont au point mort. Le volet social, qui consiste à tenir un magasin solidaire type Emmaüs, avec 

des collectes faites dans les quartiers aisés de Lima, est rendu plus difficile à cause de la pandémie.  

Mais c'est surtout le volet éducatif, qui consistait à offrir un soutien scolaire à de nombreux élèves en 

difficulté, dans deux locaux municipaux, qui est bloqué. L'activité, actuellement, se réduit à imprimer les 

devoirs en ligne des enfants qui viennent au local pour les obtenir et à leur donner quelques conseils pour les 

faire. C'est très frustrant et ce n'est pas sans risque pour notre animatrice sur place. 

 

 

Compte-Rendu de la question « Quelles pourraient être, selon vous, les contributions du Collectif 

HUMANIS dans cette situation exceptionnelle ? » : 

 

Dans un premier temps, aucune personne ne voyait la potentielle contribution du Collectif HUMANIS dans 

cette situation. 

Finalement, après quelques échanges, il s’en est dégagé l’envie de partager les expériences de chacun sur 

des problématiques rencontrées lors d’un projet. Il y a eu une proposition d’écrit ou de rencontre. Il y a eu 

aussi une proposition de faire des rencontres plus ciblées. (Par exemple mise en avant d’un pays). 

 

 
(*le comité scientifique national n’établit aucun lien thérapeutique entre prise d’antipaludéen et prévention ou guérison 
du COVID-19). 

 

 

Informations complémentaires 

 

 

 

  


